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Le safe sex, un luxe pour les travailleurs migrants 
"Nous nous sentons désolés lorsque ces jeunes hommes bataillent 
entre eux pour avoir un préservatif, " a déclaré Zhang Jixiao, Direc-
teur de Home of Green Apples. 

"Ce sont des petits gars jeunes et énergiques dans leur vingtaine. La de-
mande physique est assez fréquente dans leur groupe, nous avons appor-
té en tout 4 000 préservatifs et ils sont déjà partis en quelques se-
condes." Zhang a fait remarquer lorsque ses collègues et lui sont occupés 
à donner un speech sur la prévention au sujet du sida à destination des 
travailleurs migrants sur un site de construction.  

"Le sexe est d'une certaine façon un luxe pour eux, et cela est la 
dernière chose que je leurs souhaite, " a déclaré Zhang. 

 Lorsqu'on parle des travailleurs migrants, on a tous l'image du labo-
rieux travailleur qui nous vient à l'esprit, cependant, peu d'attentions 
ont été portées à leur vie sexuelle et à leur bien être. La plupart des 
travailleurs migrants manque de solutions appropriées et sans 
danger pour évacuer leurs désirs longuement retenus. 

Ils sont en fait plus affectueux que leurs homologues urbains, car ils ont eu à quitter leur ville natale pour cher-
cher une meilleure vie, ce qui en retour les rend nostalgiques et sensibles, a signalé Zhang. Pour les compliquer les 
choses, ils sont habitués à leurs trop petits dortoirs remplis de leurs collègues, où ils n'ont quasi aucun es-
pace privé. 

 "En faisant cela, a dit Zhang, leur patron peut réduire les dépenses et éviter des problèmes de sécurité inattendus, 
cependant, la conséquence est qu'ils n'ont pas d'endroits appropriés lorsqu'ils éprouvent de terribles be-
soins sexuels. 

En avril dernier, le Conseil d'Etat du Bureau de la Recherche a rendu public l'Etude sur les Travailleurs Migrants Chinois, 
Dans ce rapport, les psychologues ont fait remarqué qu'une privation assez longue des besoins sexuels pourrait 
mener à des impulsions sexuelles irraisonnées, et affecterait le bien être psychologique de l'individu, et dans le 
pire des cas, ceux avec une faible volonté pourrait glisser vers une dérive criminelle. 
  
Etre obsédé physiquement mais n'avoir nulle part où "apaiser ses désirs" est connu pour être l'épreuve la 
plus tortueuse chez les travailleurs migrants. "Vous n'avez aucune idée de ce que cela fait" a commenté Li Shun, 
le maçon d'un site de construction près du quartier des affaires de Pékin. Il n'y aucune activités récréatives lorsque la 
nuit tombe, excepté de jouer aux cartes et au mah-jong, parfois de petites sommes sont engagées afin de rendre le 
jeu plus excitant, c'est tout.  
 
Une étude récente conduite par Oriental Outlook montre que, 5% des travailleurs migrants peuvent expérimenter les 
joies du sexe trois fois par semaine, alors que 5% d'entre eux ont déjà oublié la dernière fois qu'ils l'ont fait. Environ 
21% des sondés choisissent les "filles de la rue" comme solution principale pour satisfaire leur demande sexuelle, 
25% préfèrent les vidéos porno ou les "trash talks", conversations salaces, pour être "virtuellement" satisfait. 
 
Hu Kaicheng, Directeur de l'Institut de Sexology de Chine a déclaré que les travailleurs migrants en général 
manquaient dramatiquement de connaissance basique sur la santé sexuelle, ils ne savent pas comment se 
protéger et comment avoir des relations sexuelles sans danger. "Le sida et autres maladies sexuellement 
transmissibles leurs sont inconnus," a déclaré Hu. "Sans parler de savoir comment bien utiliser les préservatifs et 
les contraceptifs." 
 
Hu cite une vraie anecdote qui a fait les titres d'un journal local de Guangzhou (Canton), 2 travailleurs migrants ont 
été hospitalisés car ils avaient leurs "sexes" coincés dans des bouteilles d'eau minérale, à la suite d'une 
tentative d'auto consolation avec une bouteille. " Cela reste assez sordide pour moi, ils ne savent simplement 
pas comment faire. A ce stade ; je pense que l'éducation est l'urgence prioritaire," a affirmé Hu, "Le problème est de 
leur faire connaître ce qu'est le safe sexe, et comment le pratiquer, au lieu de leur faire des leçons sur l'abstinence 
sexuelle." 
 
La société en général a plus ou moins le devoir de donner des solutions appropriées pour répondre aux besoins 
naturels longuement négligés des travailleurs migrants, comme une "pièce pour partenaire' ou une SEXDUCATION 
constante qui participera à la démystification du mot SEXE. En retour, une meilleure compréhension de la santé 
sexuelle et du safe sexe pour les travailleurs migrants jouera un rôle réciproque pour les migrants comme pour les 
villes dans lesquelles nous résidons, en tant que mode de vie sain pour ces premiers et un indispensable stabilisateur 
pour ces derniers.  

Source: le Quotidien du Peuple en ligne 
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